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à présenterla troisième dès ce
vendredi, à l occasion de la
Fashion week deParis.
"C'esL ùne charrc cx.eption-
nelle poùr nous d êEe préser-
tes à un tel événemenr, car des
achercûrs dù motde cnùer se
1or.,1â': explique Sarah.
'Noûs aùrons ùt showroom,
dâns le .adrc des WBDM /Wal10-
nie Bruxelles Design Mode), qu i
aide'L les jeùDes desigre6 et
s+4istes à se fâirc connâître à
l éûângÊr. Nous vendons déjà
nos pièces à Lège, à Bruxelles et
à Paris. On espèrc que Pais
no6 aidera à ttuùver de noù-
veaux poin.s de vente à l étra n

De DalhemàPads pour
les deux "Filles à Papa"

Depûrs 2009, deux scÊLrs
originajfes de Dalhem se

sonr lancées dâns le sq,lisne. Et
ça marchel Sarah et Carol en
sont à lerr rroisième collêc-
tion. Elles la présenteront dès
cc vcndrcdi, à 1'occasion de la
rashion week dâns 1â capitale

l'uneestblondeetstyliste,I au-
ire est bNne et graphiste. leùr

scerrs et rêvent de gloirc, de

A 2,1 et 25 ans. SârÂh et Carol
ort tâncé il y a un an et demi
lcùrpropre ligne devêtements:
"Fil1es à Papa". Un nom choisi
avcc autodérision, car elles
avouent elles'nlêmes être un
n Ê r r . Ê o ê r r " . l p r r r r .

"Ce non esr à noùe inagë",
expliqùent les deùx liangines.
"Les filles à papa rcpÉsentent
dcs fillcs désinvoltcs. insoD-
.jânres... EL jl paftit que nous le
sa],]]]es un peu aussi! "
IraichelneDt diplômées, Carol
et Sarah ontpassé ùn an à Ncw
York, où elles ont puisé let pui
sent encore) une bonne partie
d€ leur inspirâtion pour l€urs

"Lehasa atàitqùetoùsavons
teminé nas érudes au nêne
1r?o,r?€rf i expliqnent-elles ."n'
core.' Àbu.r ro0rbrs lou.er-1es
d eu x boss eùa ns I a mode, alors
on t cst cnvolées paùr New
York. Nolts âvots mis envuoil
u n an à tlavaille$ùr naûe con

cepL, âve( I aide deJob In. Pûts,
ot s es. lan.ées. Ce n est pas fa
ci le po ù r d csJ c ùnes de se ]a n.er
ct de tiftr leitr épingle dujeu.
Mâis on s'acroche.. A Don
aws. norre dùo esr ùn avantage.
on trâvaille ei binôme, on
échange, on discute beaucoup
et on avance. Il y a ute botte
entette ente nous. et. 4t tlPs

DU FLASHY DE LUXE
Lcs vêtements qu elles dessi'
nent dans l€ur atelier de He.'
stal sontfl ashy, mélângeaût tes
matières, ies styles et les cou-
leûs avec audace. Pour attirer
le regârd et surtout, n€ pas pas-

"on dessine ce qubn aimenit
po-ûel', précise l'ainée, Câro1.
" on tûvdille beaucoup le cutr,
la soie. le Jcrs.y... Cc sont des
vêremenrs de luxe, e. doncqui
ne sont pas fôlcément abo a-
bles pouI tou t le mondc. L ln tcÈ
shirt caûte ente 35 ÊI 50€
Mais poiir un pantdlon en cuil
par exemple, iI tàùt comptcl
1 .OA0€ voift dauaûage

LESTENDANGES DE L'ÉTÉ
Poû ,:et été, on a misé sur k
to i e, le bla nc et la den tcllc, avec
du cuir dans les tons .]airs. Le
to u t reha ùssé par.les piè ces dÊ
coùleùB vives, comme le bleu

res deux sceù$ ont déjà softi
deûxcollecrions, et s apprêtent

Deux nodèles qui portert un exernple de leui collection. r s.p.

ger, poù noùs a.ûoÎtre totrc
.lientèle. Peutêtrc âux Etât!-

le rêve des deux liégeoises: ex
porter leù. ralent aùx Etats-
Unis ei allervivle en Californie
oû à NewYo.k,là ou les fashio
nistasaimantle] xe etleilâshy

"on a déjà été supefto'rcntes
devoirunde tos te+shirts por
lés par qttel.lù ùn. aùx Ari"n-
tÊs. Mais si Kâle Moss oû SicEâ
Miller porrajent une de nos
.réations er se faisaient photo
gn phie r pa r les p a pa n zz is, là,


